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FÉLIX-ANTOINE TSHISEKEDI TSHILOMBO,

PRÉSIDENT DE LA RÉPUBLIQUE DÉMOCRATIQUE DU CONGO,
CHEF DE L’ÉTAT, À L’OCCASION DE

LA MESSE D’ACCUEIL DE SON ÉMINENCE FRIDOLIN 
CARDINAL AMBONGO BESUNGU, ARCHEVÊQUE DE KINSHASA 

Kinshasa - RDC, Dimanche 17 Novembre 2019
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Son Eminence Monseigneur Mosengwo Pasinya ;
Leurs Excellences les Archevêques et Evêques ;
Mesdames et Messieurs les sœurs et prêtes ;
Chers frères et sœurs fidèles catholiques ;
Mesdames et Messieurs,
Distingués invités,

Notre République Démocratique du Congo célèbre, ce jour, un événement  
mémorable. A ceux qui savent lire les signes de temps, il est donné de comprendre 
que le Seigneur exauce toujours les prières des fidèles aux cœurs purs.

En effet, par la création du Cardinal Fridolin Ambongo Besungu par le Saint Père, 
notre pays vient encore de bénéficier d’une grâce. C’est pourquoi, en ma qualité 
de Président de la République, Chef de l’Etat, et conséquemment à l’acte 
que j’avais déjà posé, en dédiant à Dieu notre Nation, je viens ici remercier  
le Seigneur pour nous avoir renforcés dans notre démarche par cette bénédiction.

J’implore le Très-Haut de nous conduire dans la sagesse, pour que nous soyons 
humblement les instruments par lesquels il libère son peuple des ténèbres.  
Et qu’Il nous donne l’intelligence de comprendre l’interpellation qu’il y a dans toute 
élévation, comme celle que nous commémorons aujourd’hui.

Cher Cardinal Fridolin Ambongo Besungu,

M’adressant à vous directement, ma joie est désormais pleine de vous compter 
parmi les hommes de bonne volonté, piliers de la reconstruction, dans l’amour 
d’un Congo où il fera beau vivre. Je sais que le Seigneur vous a pourvu des dons 
pour que l’Eglise, corps du Christ, soit un champ de gloire, et que la République 
Démocratique du Congo devienne une Nation prospère qui craint Dieu.

Le rôle de l’Eglise catholique, comme de toutes les autres églises et lieux des 
cultes implantés au Congo, a toujours été déterminant dans l’affermissement de 
la foi des dirigeants et du peuple de Dieu, de continuer à unir les efforts pour  
la transformation qualitative de notre grand et beau pays.

Ceci dit, je m’engage, en ma qualité de Garant de la Nation, de vous apporter, 
Mon Cher Fridolin, tout mon soutien pour la réussite de votre ministère.

En tant que bon berger, je ne doute point que vous veillerez à ce qu’aucune de 
vos brebis ne s’égarent du bon chemin qui conduit vers l’espérance.
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A vous notre peuple, ici représenté par les fi dèles catholiques et ceux des autres 
églises, je vous demande de prier pour notre Cardinal et pour tous les dirigeants, 
pour que nous restions humbles et que dans l’amour, la concorde et dans l’union 
des prières, nous puissions accomplir la tâche exaltante que Dieu nous a confi é e.
Tout en tournant mon regard vers le Créateur, je Lui demande, dans Sa miséri-
corde infi nie, de bénir notre nouveau Cardinal et l’ensemble du peuple congolais.

Son Eminence Monseigneur Mosengwo Pasinya ; Leurs Excellences les Arche-
vêques et Evêques ; Mesdames et Messieurs les sœurs et prêtes ; Chers frères et 
sœurs fi dèles catholiques ; Mesdames et Messieurs, Distingués invités,

Je ne puis terminer cette adresse sans exhorter chaque Congolaise et Congolais, 
politicien ou pas, de se rappeler à chaque instant que notre démocratie est encore 
fragile, et que c’est unis dans l’amour de la Nation, avec foi en Dieu, que nous 
bâtirons un Congo qui apportera non seulement la joie à tout notre peuple, mais 
aussi des réponses appropriées à ses attentes, enfi n d’améliorer ses conditions 
de vie. Telle est mon obsession.

J’exhorte également les uns et les autres à dépasser les clivages de tous ordres, 
les sentiments partisans et de mettre fi n à toute forme de diabolisation pour 
réussir, ensemble, cette sublime mission que Dieu nous a confi ée.

L’amour, la tolérance, la solidarité ainsi que la cohésion nationale doivent être 
les maitres-mots. Car, il n’y a pas d’un côté des anges et de l’autre, des démons. 
Nous sommes tous pécheurs. Le temps de la repentance est bel et bien arrivé 
pour œuvrer en faveur du développement du grand Congo, celui que Dieu nous 
a donné.

Je vous remercie.


